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?La poésie “Aux Déserteurs du 
SoP parue dans notre numéro 
du 14 novembre, a pour auteur 
Monsieur Casimir Hébert, de 

. Montréal, un acadien d’origine, 
1 tel qu’il le déclare dans la pré

face de “L’Acadie” du reg.etté 
A.-D. Aucoin.

tÀ I №
—4M. Ernest Coté, marchand et 

gérant de la succursale de la Ban
que Nationale, nous quittera sous 
peu pour aHer demeurer à Caba- 
no. M. Coté a fait l’acquisition de 
’Hôtel Plaza dont le propriétai
re était M. Ulysse Trembfay. 
Nous souhaitions à M. et Mme 
Coté beaucoup de succès dans 
"°iir nouvelle entreprise.- 

.—iM. Dieudonné Bernier, fabri
cant de buerre de cette paroi 
ussi fait .l’acquisition ici de la 
nais^n de M. Coté.

—Mlle Reine Moreau, fille de 
'T et Mme J. A. Moreau, nous a 
mit té s pour pour aller passer 

I hiver à Lévis.

d*NOVEMBRE
X■: :Novembre s’ouvre par la solen- 

nité de la Toussaint. Pour jeunes e*f*. 
que nous sommes, les jours pen- Ш? 
vent parfois nous paraître un fl ù ÿU 
lourds, un peu somb.es : des nua- 
ges passent aussi sur le soleil d<* SXtf 
notre jeunesse. Qu’il est donc 
consolant de répondre à l’invita- і 7 
tion de .l’Eglise et d|' contemple'1 
ce ciel où tant d’autres nous ont 
précédés ! La course para * r*o- - Li*. 
te à qui ne regarde que h but ; P $•-;/ 
vie s’adoucit pou1: qui regarde ’є Г 'jf 

PAS COMPROMETTANT ciel! Cérémonies, chants, ,ser- gj»
—Votre complice n'a pas voulu mon' touVa1“’ourd'hui d,étourn- Ш

nos yeux de la terre pour les fixer 
la céleste patrie. Les 

! de® vêpres ont à peine terminé 
luers derniers accords de joie ;!es 
ombres du soir enveloppent la 
terre: dans la chapelle, aux pa
rures de fête ont succédé fes 
les de deuil ; Je catafalque a dres
sé devant nous. Quel contraste!
Mère toute bonne, l’EgJise nous 
a montré ses- saints dans là gloi
re, elle veut àprésent 
trer ses enfants dans la souffran
ce. La mortJserait-elle pour nous 
un mur impénétrable nous sépa
rant de l’inconnu, du noir de l’é
ternelle nuit? Non; “toute la lu
mière, elle est de l’autre coté. 
L’au-delà est précisément appelé 
le pays de la lumière, in locum 
lucis; f(e pays du ra4aicMs.se- 

ment... refrigerti ; le pays de la 
iaix.... et paris."

Aussi, pendant ces vêpres de 
deuil, avec quelle piété 
préparons à la fête des morts. Un 
sermon de circonstance nous rap
pel'!? ces grandes vérités. Heu- 
eux ceux que la pensée de la 

mort enveloppe avant JTvqure du 
suaire. Le setànon fini, une der
nière prière pour les défunts et 
nous allons nous reposer tout 
[Seins de cette salutaire pensée 
que, tout compte fait, la vie n’est 
qu’un acheminement plus ou 
moins rapide \1?:s l’iniévfitable, 

vers l’inéluctable. Pbur ces chers 
morts, dès le début du mois nous 

| avons fait le jubilé que nous a- 
"/ vions déjà gagné en mai dernier.

, 1 Qu’il est doux de penser que ces
'-r' * vb1 indulgences, s’appliquent à oes â-

. Я mes souffrantes d’amis, de bien-
v jF faiteuns, de parents! La nature
yЛу m1 même s’harmonise avec J’esprit

f S de l’Eglise: elle se fait tris*. La 
w*. A reS 'bise refroidie fait totmbilloner ces 
f 'Vfeuilles flétries, peu de jours au- 

y para vaut, la parure de nos orbres.
-1 Я La terre Se durcit ; se couvre de 

l ДГ ! frimats, et de lambeaux blâmes 
W que se disputent des tourbillons 

de poussière. Le mois de novem
bre sera donc triste? Pas le moins 
du monde ; nous mettons en pra
tique la théorie de Saint Bernard ; 
"Voulez-vous n’être jamais tris- 

Я tes? Vivez saintement. Une bon
ne vie est toujours gaie”.

Le fameux tremblement de 
яв terre du 11 novembre s’est fait 
■5 sentir assez fortement au collège.
Я Le surlendemain, on lisait sur un 
Я journal local que le collège avait 
Я été secoué satis doute parce qu’il 

est construit d’une manière très 
solide et situé sur une colline as
sez élevée. On sait d’ailleurs que 
ce seisme terrestre a permis aux 
hommies de séience de préconiser 
des explications aussi étonnantes 
que variées. En réalité, pas le 
moindre dégât matériel. Cepen
dant deux secousses sismiques, à 
quelques minutes d’intervalle, se 
sont fait setnir, accompagnées 
d’un bruit soirrd et profond. Cer
tains élèves—pas les pl'us petits !
—sous prétexte de sûreté, s’élan
ça idnt à l’extérieur; dépendant, 
d’autres continuaient jtranquille- 
ment leurs cours. Reste un fait 
indéniable : ces secousses, mêmes 
lorsqu’elle sont prévues, produi
sent dans tout l'être une sensa
tion, un malaise dont on n’est pas 
maître. L'homme comprend alors 
quelque chose de sa faiblesse, de 
son impuissance devant le pou
voir invisible, la puissance abso
lue qui règle les éléments.

Enfin, le 22 nous apporte la fê
te sainte Cécile, patronne des mu
siciens ; pou# l’occasion, (juin ’en 
serait pas? V matin, dès la mes
se de communion on chante Iq 
Vierge martyre. EU|e ne tarde pas 
à nous en récompenser. Vers les 
neuf hemes, au beau milieu de nos 
cours, sonne la cloche pour la fin 
des classes. Que s(e passe-t-il 
donc? On vient d’apprendre que, 
tout près du collège un beau lac 
offre, pour la première fois de 
l’année» un rendez-vous solide 

pour les patineurs. Et quelle bel1- 
le glace ! Sur leurs patins, les uns 
font de vrais tours d’acrobatie ; 
d’autres" plus modestes, des novi
ces dans l’art sans doute, se ris
quent mêins mais tout jouissent 
de bon coeur. A pleine k dîner fini, 
on revient y passer une partie de 
l'après-midi. Le soir, salut solen
nel avec chjuit en partie spéciale
ment préparé pour la fête. Vers 
les huit bleutés, concert musical

_ . ___ , à m Pour les élèves et quelques mvi-

I F M A Г A Ш W A DDlc ілгглїй&зак;LC Ш Au Avili A O DIV і Г ■Uft
yteïte» WMrfcirMn» ... __ — Æ. Quelques monologues et même

Ш cornet <ke ptus hilarante

M. Casimir Hébert est 
sul du Pérou à Montréal ; il est 
membre de la Société Historq.ue 
de Montréal ; professeur d'ethno
graphie à Г Ecole de Tourisme, de 
l'Université de Mont éal. direc- 
tieur de il'école classique “Les Pe* 

# tits Romains”, et pro^^eur de 
français au Monument National.

M. Hébert est poète et pub’i- 
. ciste. Il est le distingué réclaét'êur 
de l’Ahna'nach Rol'and que p’u- 
sieurs de nos lecteurs connaissent. 
Il a préfacé, à date, une quinzai
ne de livres.

Comme nous le disions dans 
récent numéro, nous avons l’hon
neur de compter M. Hébert par
mi nos distingués colloborateurs 
et nul doute que nos lecteurs goû
teront ses écrits. “
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\M. A. A. McGILLIVRAY, C.R., 
de Calory, qui vient de réei- 
gner comme “Leader” du par
ti conservateur de l’Alberta, 
mais gardera son siège à la Lé- 

La Rédaction. gislature.

dire où il demeurait.... Et vous?
—Moi, j’demeure juste en face 

de lui, m’sieur l’juge!

un

JOHN J.T)AIG
secon-

I
/

—Le cerf fut importé en Améri
que pour la première fois en 1892. Téléphone 51

VOl- Survefllez доїте Annonce

DE LA SEMAINBÇPROCHAINE
Pour Les lneüîfeurs Prix

PENDANT LE TEMPS DE NOEL
/ POISSONS FRAIS

/ EPICERIES de choix

FRUITS et LEGUMES de qualité | 

CHOCOLATS et BONBONS pour Noel 

Etc., Etc., Etc.

Livraison à domicile7 faite promptement et gratuitement. La qualité de nos 
marchandises et l’ejtcellence deXiotre service rend nos clients contents.

,s* Au Magasin Abbis nous mon-29
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K La Chaussure par Excellence A NOTRE ETAL de 

viandes— mes amis— 
nous avons tout ce que 
vous aimez : dinde dé
licieux, poulets d e 
choix,et toutes les sor
tes de viandes que 
vous désirez.
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entrecoupent le programme mu
sical. Le Père Supérieur mitt le 
comble aux voeux de tous en an
nonçant la sortie pour le 20 dé
cembre et lia rentrée de Noel 
k 9 janvier.

Le lundi suivant, .tes aines fê
tent la sainte Cathérine, patronne 
des philosophes,* Sans doute, près 
de J’autel et surtout au moment 
de la communion, ils lui ont de
mandé de l’imiter dans la pureté 
de son coeur et dans la sûfleté de 
sa science. Pour la soirée, M. Dou
ce*, notre distingué professuer 

de musique, mettait son studio de 
la ville à !la disposition des phi
losophes. Ne violons pas l’inti
mité de Leur réunion, dependant 
rien ne manquait, dit-on, pour 
faire des heureux. Novembre 
garde donc la npte gaie. D^à plu
sieurs joutes de gouret ont été 
chaudement disputées entre di
visions et même.avec des équipes 
le lavi! le. La glace ne manque

pas. Chaque division a son pati
noire en plein air, brilfament il
luminé le soir. De plus, non loin 
du collège un lac nous off#e cha
que années les prémices de la 
giace. Et on est si habitué à l’ho
rizon du collège qu’un cadre 
vçau nous plait. Des peupliers cen 
tenaires dopt les pieds se perdent 
dans desmass ifs de saules bor
dent deux cotés du tac, le ferment 
à tout regard indiscret, Au fond 

éoluse : du coté opposé, un 
pont très fréquenté le relie à la 
ville. Aussi, jouit-cn particulière
ment des après-midi, passées dans 
ce milieu si favorisé de la nature; 
pous nous, c’est un vrai lac lamar- 
tinien ! Après ces ébats sur les 
patinoires, surtout au sortir de ce 
lac quasi sauvage, le collège pa
raît encore plus attrayant, ptv: 
sérieux le travail, plus facile la 
piété.

Le 30 novembre, 1929.

Я LISEZ LES ANNONCES 

ET ENCOURAGEZ 
TOUS NOS ANNONCEURS i.
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dansl’univers 
entier, n pro
tège jeunes et 

vieux contre le froid et Г humi
dité de l’hiver. 11 donne de l’édat 
aux bébés qui ont besoin 
de soleil U vous offre le 
moyen facile, agréable 
de prendre ce grand toni
que nutritif—l'huile de 
foie de morue.
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Scott 8l Toron tor Ont. 29-49»Яя mm Я Merveilleux !

Les femmes le 
déclarent -— 
cette nouvelle 
méthode de 
cuire est . 
merveilleuse
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£ гPANTOUFLEàS fin soie et en 

velours, pour dames, toutes 
couleurs : rose, noir, vert, 
ve, jaune, etc.

à
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jpy SOULIERS d’enfants, toutes 
gjr grandeurs, de la célèbre marque 

“PACKARD”, durables et trèi 
confortables.
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hommes, confortables et très du
rables.

tifSl «Я B SЯ DU PAIN délicieux fait à la maison et des 
petite pains chauds. .. quelle traite! Et 
pouvez maintenant les servir à tous les repas.
Car voici une nouvelle méthode amusante et . 
facile de cuire.
Elle réduit le temps de la cuisson en deux.... 
le pétrissage est devenu inutile.... pas besoin 
de préparer le levain. La Nouvelle Méthode 
Facile Quaker a été perfectionnée par un maî
tre-boulanger. Elle est décrite avec * illustra
tions dans une brochure attrayante dont vous 
pouvez obtenir une copie gratuitement sur de- y 
mande. -Remplissez le coupon ci-contre et mal- / 
lez-le à son adresse. \ ■/
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’Шm He it %h S 25m Я SOULIERS pour hommes, noir, 
Я brun et nouvelle couleurs bleue, 
Я marque Perkins, toutes les gran

deurs.
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я \ CLAQUES avec boucle en minia
ture, noir et en couleurs. Toutes 
pointures.
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!ТНЕ QUAKER OATS COMPANY- 
Peterborough, Ontario.

Je voudrais essayer la Nouvelle Mé- j 
(hode Facile de faire\du pain. Prière de 
m’envoyer GRATIS une copie de votre 
jivret dans lequel se trouve expliqué cet- 
te méthode merveilleuse.

Ou, le marchand <|e Farine Quaker vous apns 
nera une copie de cette brochure si vous layXü 
demandez. Deihandez un sac de Farine JQua-

Votenir 
Farine 

fait des 
deux et 

éprouvée à 
s le moulin 
tes pour en

?6.
iV'.29il

M ker, aussi. Vous en aurez besoin pour 
les meilleure résultats. /Employiez 
Quaker dans toutes vos cuissons. I 
gâteaux et autres pâtisseries plus j 
plus attrayants parce qu’elle a 
tous les stagna de sa fabrication 
et culte chaque jour dans nos e 
vérifier les qualités.
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COUVRE-CHAUSSURES 
*°i®> en caoutchouc, en serge, a- 
vec et sans fourrure, dernière 
nouveauté. Aussi guêtres de créa
tion nouvelle.

Rue .................................. .............. .
Bureau de Poste............... Prov. ..Z. "
Nom de
votre marchand

e n SOULIERS pour dames, marque 
PERKINS, avec fameuse semelle 
COMPO. Un grand choix en sa
tin, cuir verni, kid, etc., talons 
haute et cubains.
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